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Entre Léon Ababe, qui ré-
siste aux appels des habi-
tants du canton Lac
Anengue et des 1er et 2e
arrondissements de Port-
Gentil, les possibles candi-
dats des différents
états-majors des partis poli-
tiques et les chances des
uns et des autres, le pro-
chain scrutin législatif laisse
tout le monde dans l’ex-
pectative.

LÉON Ababe prendra-t-ille départ pour les législa-tives à venir ? C’est lagrande inconnue. La ques-tion alimente les débats,notamment dans le cantonLac Anengue (départe-ment de Bendjé) ainsiqu’aux 1er et 2e arrondis-sements de Port-Gentil, oùl’ancien président de la Fé-dération gabonaise defootball jouit d’une grandepopularité.Les appels à la candida-ture du leader du mouve-ment les Patriotes, soutiendu chef de l’Etat, Ali BongoOndimba, lors de la prési-dentielle de 2016 et signa-taire du pacte socialproposé par le numéro ungabonais, se multiplientdans ces trois circonscrip-tions, aussi bien du côtédes partis politiques (op-position et majorité) quedes compatriotes quivoient en lui leur repré-sentant idéal à l’Assembléenationale. D’abord dans lecanton Lac Anengue, enmanque de chef de file de-puis que l’ancienne minis-tre Honorine Dossou Nakis’est éclipsée de la scènepolitique. Ensuite, au 1erarrondissement de la citépétrolière où il réside. Et,enfin, au 2e arrondisse-ment où il a vu le jour etgrandi.
PROXIMITÉ. Discret poli-tiquement depuis la der-nière présidentielle, Léon

Ababe doit sa popularitéaux multiples actions so-ciales qu’il mène à traversson Ong Synergie. Maisaussi à sa proximité avectoutes les couches socialesdes circonscriptions où ilest sollicité. S'il a refusétoutes les offres, jusque-là,rien ne dit qu’il restera in-flexible. La grande incon-nue, c’est aussi l’issue duscrutin à venir. 13 siègessont en jeu dans l’Ogooué-Maritime. Tous étaient,durant la dernière législa-ture, détenus par le Partidémocratique gabonais(PDG). Mais personne, au-jourd’hui, ne peut pronos-tiquer sur la victoire d’unquelconque bord poli-tique. Même le parti aupouvoir n’en est pas cer-tain, tant la dernière prési-dentielle a provoqué desdivisions et laissé destraces dans ses rangs. Lagrande inconnue, c’est,enfin, les noms des per-sonnes qui devront défen-dre les couleurs des partiset autres associations po-litiques au scrutin à venir.Un tour d’horizon s’avèrenécessaire pour mesurerles forces en présence. Commençons par le 4e ar-rondissement de Port-Gentil avec PhilomèneOgoula du PDG l’élue sor-tante.La responsable provin-ciale de l’Union desfemmes du PDG ambi-

tionne de briguer un nou-veau mandat. Elle devraitlogiquement être investiepar son parti. Car, au-delàde ses soutiens, le boule-vard lui aurait été ouvertpar Noël Mboumba. Le-quel a abandonné l’anima-tion du parti pour seconsacrer aux activités del’Association des jeunesémergents volontaires(Ajev). A moins que BasileMboumba, le sénateur dusiège, ne soit tenté parl’idée de se lancer dans lacourse. Dans ce cas, il luifaudra d’abord démission-ner de ses fonctions ac-tuelles. Dans cettecirconscription, les adver-saires du PDG semblent enperte de vitesse. Jean-Phi-lippe Doukaga, Jean-Da-niel Mendoughe etBernard Nzamba n’étantplus visibles depuis les lé-

gislatives de 2011.La situation est quasimentidentique au 3e arrondis-sement. A la tête duConseil national de la dé-mocratie, Me SéraphinNdaot Rembogo, présidentdu Parti pour le dévelop-pement et la solidarité so-ciale (PDS), ne sera pas dela course. Sa fille, CarmenNdaot, ministre de l’Indus-trie et de l’Entrepreneu-riat national, pourraitprendre le relais. Du côtédu PDG, on ne sait pas quidu député sortant GabrielTchango ou de son sup-pléant Albert RichardRoyembo sera investi. Amoins que la hiérarchie duparti jette son dévolu surBernard Apérano, édile dela cité pétrolière.
CONTEXTE ÉCONO-
MIQUE. Qu’en est-il au 2earrondissement ? Au sein

de la formation politiqueau pouvoir, un nom semblefaire l’unanimité : Jean-Fi-dèle Otandault. Députésortant, Alain Patrick Ma-kungu est inexistant au-jourd’hui. Tout laissepenser qu’il a abdiqué.Tout comme Michel Nzam-bounga (PDS) et GastonPouabou Mpira (UPG), sesprincipaux adversaires en2011.Alors, qui face à l’actuelministre d’Etat au Budgetet aux Comptes publics ?Probablement LéonAbabe. Un autre membre du gou-vernement a les faveursdes pronostics. Il s’agit dePascal Houangni Ambou-roue, ministre du Pétroleet des Hydrocarbures. Etc’est dans le 1er arrondis-sement. Un siège qui lui aété abandonné, bon grémal gré, par Jean-RichardSylong.Dans les autres localités dela province, rien n’estaussi garanti pour le PDG.D’abord du fait des divi-sions internes ressentiesen août 2016. Ensuite,parce que les candidats del’opposition pourraientprésenter comme argu-ment de campagne, le dif-ficile contexte économiqueet le chômage qui tou-chent les populations.Enfin, parce que nombrede détenteurs des postesélectifs ont été invisibles

tout au long de leurs man-dats.Au demeurant, les choixdes différents états-majorspolitiques devraient tenircompte de la capacité deleurs potentiels "ambassa-deurs" à fédérer autourd’eux.
DONNÉES SOCIOLO-
GIQUES. Il faudra égale-ment gérer les ego.Particulièrement au PDGoù il est impérieux de re-motiver certains hié-rarques locaux quipourraient être tentés delever le pied, à cause de lafaçon dont ils ont été dé-possédés de leurs respon-sabilités. L’idée étantd’éviter que leurs parti-sans n’y voient plus aussid’intérêt à se mobiliserpour le parti, en raison dela mise à l’écart de leursleaders.Il faudra, enfin, tenircompte de l’aspect socio-logique. Notamment àPort-Gentil où les autresethnies, plus nombreusesaujourd’hui, ont de plus enplus l’impression de n’êtreconfinées qu’à jouer les se-conds rôles derrière lesOmyènè. La compositiondu Conseil municipal ac-tuel en est le parfait exem-ple. Sur 73 conseillersmunicipaux, 60 sontmériè. Mais le maire cen-tral est omyénè.
«Les données sociologiques
font que les omyénè ne peu-
vent pas battre ceux qui
sont considérés comme po-
pulations flottantes. Et les
gens ne votent plus méca-
niquement. Quand il s’agit
d’aller à la chasse, tout le
monde est associé. Ce qui
n’est pas le cas lorsqu’il
faut maintenant partager
le fruit de cette chasse. Et il
en est ainsi depuis la nuit
des temps. Les quatre dé-
putés de Port-Gentil sont
Myénè. Ils ont lâché du lest
au niveau des arrondisse-
ments», fait observer M.Moussavou, homme poli-tique.

La grande inconnue
Législatives 2018...
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Député du deuxième arrondissement, 
le Dr Alain Patrick Makungu, semble avoir renoncé à

briguer un second mandat.
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Léon Ababe, ici lors de la signature du Pacte social,
hésite encore à se lancer dans la bataille.
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Le député du 2e siège de Bendjé, Charles Otando,
sollicitera-t-il à nouveau les suffrages des électeurs ?
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LE membre du Conseil na-tional du Parti démocra-tique gabonais (PDG) pourle 1er arrondissement, Cé-dric Sossa Simawango, aréuni, récemment, les pré-sidents des comités locauxde sa sphère politique.Cette rencontre tenait lieude prise de contact, de sen-sibilisation et d'informa-tion. Elle lui a donnél’occasion d’attirer l'atten-tion des ses "camarades"sur l'impérieuse nécessitéd'être prêts pour Les légis-latives à venir. En commen-
çant par se faire enrôlersur les listes électorales.Il n'a pas manqué d'évo-quer le caractère primor-

dial de ces élections. «Il
faut que, à l’Assemblée na-
tionale, le PDG conserve sa
majorité», a-t-il dit. Pour

cela, Cédric Sossa Sima-wango pense qu’il faudraitmettre sur pied des straté-gies pour réussir ce chal-lenge.Il a aussi saisi cette oppor-tunité pour inviter les unset les autres à s'acquitterde leurs cotisations. D’au-tant que, a-t-il insisté, «
toute structure a besoin de
se financer. Les cotisations
étant désormais obliga-
toires, le bureau exécutif a
revu les montants à la
baisse pour que tout le
monde mette la main à la
poche.»

Le scrutin dans le viseur de Cédric Sossa Simawango
… et au 1er arrondissement
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Les présidents des comités PDG du 1er 
arrondissement lors de la rencontre…
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… avec le membre du
Conseil national du

PDG, Cédric Sossa Si-
mawango.
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